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Intervention d’Alain Lambert, ministre du Budget 
Inauguration de la Foire-Exposition de Montluçon 

27 septembre 2003 
 

 
C’est une joie pour moi de venir à Montluçon, à l’invitation de son 
maire, Daniel Duglery, 
 
Monsieur le préfet de l’Allier, Patrick Subremon, 
Monsieur le député, Pierre Goldberg, 
Monsieur le président de la foire, Maurice Bonnichon, 
Mesdames et messieurs, 
 
Cette belle inauguration offre l’occasion d’évoquer la longue 
tradition des foires, née des temps carolingiens, qui se perpétue 
aujourd’hui encore dans nos villes.  
 
Au Moyen Age, un peu plus au nord de votre belle Auvergne, les 
grandes foires de Champagne étaient la véritable plaque tournante 
du commerce européen et le débouché essentiel de l'industrie 
drapière des Flandres. Elles tiendront ce rôle tout au long du Moyen 
Age jusqu’à ce que la guerre, et les taxations entraînent, hélas, leur 
déclin au XIVe siècle. 

A l’évidence, la tradition n’est pas éteinte et se prolonge ici. La foire 
de Montluçon montre, avec éclat, son importance commerciale et 
industrielle. Et les foires restent de grandes fêtes populaires, qui 
savent faire rêver comme cette belle animation des « 7 merveilles du 
monde ». 

Saluer les élus, entrepreneurs, visiteurs qui assurent la renommée et 
le succès de cette foire qui fête sa 37e édition 
 
C’est aussi l’occasion pour moi d’évoquer en quelques mots l’action 
du gouvernement, quelques jours après la présentation du projet de 
budget pour 2004. 
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La France a des atouts : la taille du marché, la position géographique 
au cœur de l’Europe, la qualité des infrastructures de transport et de 
télécommunication, la qualité de la main d’œuvre et son 
adaptabilité… 
 

En retrouvant le sens de valeurs communes, les Français seront 
mieux armés face aux défis politiques, économiques et 
technologiques. 

 

1ère valeur : la dignité du travail 

 

En premier lieu, la dignité de la personne, et à ce titre la primauté et 
la dignité du travail, facteur d’épanouissement personnel et 
d’enrichissement pour tous.  

Il faut que "le travail paye davantage".  
 

����  Nous voulons rendre à chaque Français un peu du fruit de son 
travail, par la poursuite de la baisse des impôts et des charges  
Baisse de l’impôt sur le revenu. Revalorisation de la Prime pour l’emploi (PPE). 
Relèvement du SMIC. 
 

���� Nous voulons vous soutenir, réhabiliter le beau risque 
d’entreprendre, encourager "la France qui entreprend" 
Renforcement des baisses de charges sur les bas salaires, simplification 
administrative, statut des jeunes entreprises innovantes, aide à la recherche et 
l’innovation. 
 

Refusons la logique de l’assistance qui décourage, déresponsabilise 
et nous appauvrit. Chaque Français ne peut tout attendre de son 
pays, il doit aussi penser à ce qu’il peut lui apporter.  
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2e valeur : un Etat garant du bien commun 

 
En second lieu, un État efficace et performant, garant du bien 
commun. 
 

Comme l’entreprise, l'État est désormais soumis à l'impératif 
d'efficacité. Il doit offrir aux Français un service public performant et 
garantir une utilisation efficace des deniers publics.   
 

 

Un impératif : Assainir nos finances, rétablir les grands équilibres de 
nos finances et respecter nos engagements européens. C’est le sens 
du projet de loi de finances qui a été présenté jeudi. 

 
����La spirale infernale de la dépense est stoppée, préalable essentiel 
au redressement de nos finances. Elle n’augmentera pas plus que 
l’inflation en 2004.   

 
����Le déficit se réduit  

 
����La restructuration des effectifs publics s’accélère 
Pour la 1ère fois en 30 ans, deux budgets successifs sont en diminution nette 

d’emplois budgétaires. 
 

 

Ces valeurs portent notre projet d’une société plus généreuse, plus 
attentive mais aussi plus responsable. Une société dont le but et 
l’idéal sont l’épanouissement de la personne. 
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Pour conclure : respect des engagements – affirmation de choix clairs et 
nécessité du courage 

 

J’évoquerai enfin trois vertus auxquelles je crois profondément : 

 

1- Le respect des engagements pris est le préalable de la confiance 
et de tout dialogue sincère et fructueux avec les citoyens. 

 

2 - La transparence et la nécessité de formuler en toute clarté nos 
choix, d’affirmer avec force et fierté notre détermination à les mettre 
en œuvre. 

 

3 - Et enfin la nécessité du courage pour rendre à la France et aux 
Français : audace, élan, volonté pour engager le renouveau attendu. 

 
 

 


